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.! e Pays du Brabant vient pour saluer Paul Arène. 

La venue prochaine 

des Ecrivains et Littérateurs de Belgique 

De l'honneur qu'on nous fait, nous 

sentons tout le prix ! ... Et la petite 

cité — roçhegu d'aise — cruellement 

meurtrie, n'oubliera jamais quels fu-

rent les premiers hôtes de marque 

et les premiers parrains de choix qui 

vinrent assister à son relèvement, et 

j'allais dire à sa seconde naissance 
1 ii son deuxième baptême. Sisteron 

Rendait en vain une vraie Mar-
raine et c'est une nation soeur qui 

vient nous l'adopter ! Honneur et 
Bienvenue à nos amis belges et dé-

sormais chez nous, il ne sera plus 

personne qui ne puisse, à son tour, 

chanter la < Brabançonne ! Le 

Roi... La Loi... La Liberté... » ce 

péàu refrain qui nous prend aux en-

trailles et presque un autre Cri de 

Marseille ainsi jeté ! 

Voici donc que la chance com-

mence à sourire enfin à ce pauvre 

Sisteron si défavorisé en toutes cho-

ses ! Et voici qu'un touristique Re-
puyeau et sous les auspices les 

plus favorables et avec 'les prémices 

du meilleur augure va nous dédom-

mager un peu de toutes nos misères 

ç| de tous nos malheurs... Le Pays 
du Brabant vient pour saluer Paul 

Arène ! ... Et un groupe important 
P|cr'i vains et de littérateurs de Bel-

gique sera' dans nos murs le Mer-

credi l(i et le Jeudi 17 Juillet, Quel 

honneur pour Canteperdrix et quelle 

ptbaine pour Rochegude ! Et il Faut 

espérer que les Sisteronnais toujours 

tjuëlqiiè peu frondeurs et divisés en-

tre eux, s 'uniront cette fois tous' en-

semble pour organiser une réception 

;i la fois intime et solennelle, cordiale 
el chaleureuse. 

Et en effet, il est prévu une offi-
cielle réception à la Mairie et notre 

bienveillant Bourgmestre et tous nos 

Ediles en soient ici remerciés. Un 

èiêmc accueil de bienvenue sera ré-

,:servé .—• mais oui — au siège du 

Syndicat d'Initiative et qui sera com-

me l'on dit — fin-prêt — à cette 

oçcasion! Le dernier coup de «fj.on» 
sera donné la vejlle à son rafistolage 

Br vraiment — ma parole il ne 

pouvait mieux inaugurer sa trans-

formation si réussie et pour doter 

notre ville d'un centre d'accueil qui 

lui manquait... 

Toutes les organisations Sislei'on-

naises, depuis l'Association des Si-
nistrés jusqu'au Comité permanent 

(le nos Fêtes, et mon Dieu, les 2 cho-
ses ne furent pas trop ensemble, tous 

pis. groupements, quels qu 'ils soient, 

Il trouyerqnl ainsi réunis clans le 

même esprit d'union et de concorde 

|| pour le bon rçncjm de notre- petite 
v |l |e qui pouva 't jadis, ' s'enorgueil-

lir de cette célébrité de bon aloi et 

faisant dire d'Elle à plus de 100 

lieues à la ronde et 100 et mille et 

mille lieues « Sisteron, petite villç, 
Stand renom ! » 

L'on époussètera dans l'imposante 

salle du chapitre du vieil hôpital-

hospice les grands tableaux .suspen-
dus sur les murs !... Et la nouvelle 

ptèrpe, la Muse Statue à la robe 

Bfàpée fera un bout de toilette, re-. 
ipoljra «on marbre et qui sait, son 

*" petjt Luth et sa petite harpe réson-

neront encor SQUS ses doigts, comme 
line très faible voix du passé ! ... 

Notre sombre et profonde cathé-

drale ouvrira, elle aussi, dans le mê-
me mystère, la nef de son vaisseau. 

Et notre Citadelle, à son tour, sem-

blera redorer là-haut, son Fer de 
pince étincelant aux feux du matin 

| aux crépuscules des soirs.,. Et 
dommage que la cloche du Fort, 
la cloche armoriée qui ne retentit 

Plus depuis le Roy François, ne se 

piette pas en branle et une dernière 
'ois pour sonner les heures dans sa 

Wlte logette au milieu des nuages, 
■lans l'embrasure miraculeusement 

préservée de son alvéole aérienne 

et toujours 
dans la nue 

A huitaine 

me détaille 
pour être di 

nos invités ;i 

découpée dans le ciel, 

donc 
de c 

;nes de 

2"à rder 

poui program-
fétes appelées 

nos hôtes et de-

ce cachet d'élé-
gance, ce souci de bonne tenue et de 
bon goût qui ne doivent pas leur 

faire défaut, ce cachet d'élégance à 
la française et pourquoi pas aussi, ii 
la ■ Sisteronnaise ». 

Hippolyte SUQUET. 

MALAISES CCLCNI/MJX 
L un après I autre, nos 

d'outre-mer deviennent ! 
vènëments dramatiques 

en danger le prestige 
d« la France. 

territoires 
e théâtre d'é-

qui mettent 

autorité 

Les causes de cet 
soin lointaines et tr 
guerre mondiale qui 

planète les a rendu 

état de cho? 
■s diverses, 

i ébranlé no 
plus vives. 

Certes la France n'est pas la seule 
a éprouver des difficultés avec son 

empire colonial. D'autres puissances 
en éprouvent de plu,-, graves encore, 

mais le mal des autres n'atténue pas 

le nôtre. Des menaces graves pèsent 
sur nos possessions coloniales et l'o-

■ »*«■!•■■■■■■ mmm mm ■■■■«■■«■a. 

A l'Amicale 
des Bas-Alpins de Nice 

Reprenant ses traditions d'avant-
guerre. l'Amicale des Bas-Alpins de 

Nice organisait, le Dimanche S Juin 

son banquet annuel dans un des 

coins les plus riants de la banlieue 

niçoise. Ce banquet empreint de la 
plus grande cordialiié réunissait la 

plupart des membres .de l'Amicale, 

heureux de se retrouver après tant 
de sombres années, 

M, Don. Président de l'Amicale, 

entouré de Mme Massot-Devèze, de 

MM, Oarcin et Lombard, vice-Prési-

dents, de MM. Délaye, secrétaire gé-
Aillaud, trésorier, faisait, 

amabilité coutumière, les 

du banquet où se t rou-

it ncral 
avec son 
honneurs 

UN POISSON 

A partir d'aujourd'hui la pêche 

est ouverte, Pécheurs, pécheresses, 
pêcheurs de pertes, pécheresses en 

eau trouble, peuvent se mettre en 
route. En réalité, l'ouverture se fera 
demain Dimanche. 

Cependant, il y a les pêcheurs de 

truites qui ont fait l'ouverture depuis 
pas mal de temps. Ainsi donc, la se-
maine dernière, parmi ces délicats, 

une truite ch. près de deux kilogs fut 

sortie, à la ligne flottante, de son 

eau. C'est un exploit, 

Nous souhaitons à tous ceux de 
la « Qaitle Sisteronnaise » de pareils 

succès. 

LE FROID '• 

Si parmi les pécheurs de truites 

se trouvent des- heureux, d'autres le 

sont beaucoup moins. Toujours dans 

les jours de la semaine dernière, une 
autre partie de pêche fut organisée. 
De très bonne heure, ils quittèrent 

Sisteron pour aller assez haut taqui-
ner les trtiilps. Malheureusement le 

froid les attendait, si bien qu'ils re-

tournèrent chez eux sur une civière, 

les mains et les pieds gelés. 
C'est ce que nous ne souhaitons 

pas à tous ceux de la « Gaule Sis-
teronnaise '», 

EXAMEN 

11 y a deux mois environ, un jeune 
commerçant de Sisteron avait bril-

lamment échoué à l'examen du per-

mis de conduire auto. 

Ces temps-ci, avec un bras en 

écharpe et après une manœuvre et 
un interrogatoire très serré, il vient 

de réussir brillamment à ce même 

examen. 
Heureusement qu'il n'avait qu'une 

main ! 

groupées les principales tiota-

'bas-alpines de Nice et en par-

tit! 

vaient 

bilités 

ticulier les hauts représentants 
commerce de Mexico, originaires de 

la vallée de l'Ubaye, ainsi que de 
nombreuses darnes et jeunes tilles en 
fraiches toilettes printanières. 

Au dessert, après l'aimable el spi-

rituel discours du Président) Mme 

Massot-Devèze, vice-Présidente,, invi-
tée à prendre la parole, le fit en 

tenues émouvants et retraçai le mar-

tyre des villes et villages bas-alpins 
incendiés, pillés ou bombardés an 

cours de la guerre. Elle parla plus 
spécialement tles malheurs ele Sis-

teron que beaucoup ignoraient en-
core et de la pénible situation des si-

nistrés. Elle élit la splendide géné-

rosité de la Chambre de Commerce 

française de Mexico qui, par ses im-
portants émois d'étoffes avait secou-

ru -,i efficacement ses compatriotes 
mal heureux et elle adressa aux re-

présentants de la Colonie Mexicaine 

proches parents des donateurs, pré-
sents au banquet, ses remerciements 
les plus chaleureux. 

Elle entretint ensuite l'Assemblée 

de ht prochaine venue à Nice du 
Quadrille Sisteronnais invité à parti-

ciper aux fêtes des Provinces Fran-

çaises le 1-1 juillet, et lui demanda 
de bien vouloir aider a couvrir les 

frais du déplacement de nos jeunes 
compatriotes dont le Comité des fê-

tes rie • peut assumer, cette année,, 
qu'une partie, Des applaudissements 

unanimes répondirent à sou appel et 

une quête aussitôt Organisée produi-
sit la coquette somme de 4,800 fis, 

prouvant une fois de plus la généro-
sité et l'esprit de solidarité des bas-
alpins de Nice, 

Très sensible aux remerciements 

adressés par Mme Massot-Devèze à 
la Chambre de Commerce française 
de Mexico, M. Signorct, l'un des 

représentants les pjus qualifiés de 

cette Compagnie, . prit à son tour la 

parole pour dire combien il était tou-
ché de la gratitude qui venait de lui 

être témoignée e-t heureux de savoir 

que les envois d'étoffe faits d :e si 
grand cœur avaient été vraiment 
utiles aux sinistrés (|e leur petite pa-
trie. 

Des monologues et des chansons 

terminèrent joyeusement le banquet 
qui fut suivi d'une sauterie animée. 

On se sépara tard dans la soirée 

après cette bonne et réconfortante 
journée. 

A l'issue du banquet, M 1' Raphaël 
Brun, huissier à Nice, remit à Mme 
Massot-Devèze un chèque de 1.000 
francs pour les sinistrés de Sisteron. 

L'Association des Sinistrés et la 

jeunesse du Quadrille adressent leurs 
sincères remerciements à M e Brun 

et à tous les membres de l'Amicale 
des Bas-Alpins de Nice qui se sont 
montrés si généreux envers eux. 

piniotl publique en France ne s'en 

rend pas suffisamment compte. 
On dit que les Français ne connais-

sent pas la géographie, ce qui est 

certain c'est que beaucoup à part 
ceux qui ont vécu longtemps aux 
colonies ignorent il peu prés foui 
de la vie cojpniale. 

Nous ne parlerons ici que'de l'Al-
gérie, que nous connaissons bien, y 

ayant séjourné une quinzaine d'an-
nées, où nous y avons exercé des 

fonctions d'autorité, non seulement 

comme, chef de poste de gendarmerie 
mais aussi comme faisant fonction 

d'huissier. (En Algérie, en cas d'ab-
sence de l'huissier, pour cause de 

maladie ou de Congé, le chef de 

poste de gendarmerie en assure les 
fonctions. 

Aussi sommes-nous souvent décon-

certé en entendant des français, ayant 
fait leur service militaire en Afrique 

du Nord, tenir les propos les plus 
ahurissants. A titre d'exemple, nous 

ne citerons que ce propos : 

«Les Arabes adorent le soleil». Er-
reur grossière ! Les Arabes adorent 

Dieu, qu'ils appellent «Allah, et com-
me l'Islamisme est postérieur aux 

religions Juives et Catholiques, ils 
reconnaissent le prophète Moïse, 

qu'ils appellent Sieli Moussa et Jé-
sus-Christ qu'ils appellent Sidi Aïssa 

el sa mère bclla Mériesse (Madame 
Marie). 

Ce qui donne lieu à cette erreur, 

c'est que tout musulman doit faire 

cinq prières par jour en se tournant 
du côté du tombeau de Mohammed à 

La Mecque, c'est-à-dire au levant et 
que la première prière commence au 
levé du Soleil. 

Certes, la situation est moins gravé 
en Algérie qu'en Indochine et à Ma-
dagascar, mais il n'est pas moins 

vrai qu'il existe dans nos trois dépar-

tements algériens un malaise qui, si 
on n'y prend garde, pourrait s'ag-

graver et provoquer des incidents 
qui pourraient devenir tragiques. 

A ces populations disparatfes, il 
faut ajouter que les indigènes eux-

mêmes offrent entr'eux quelques dif-

férences, de coutumes, die mœurs et 
pratiquent l'Islamisme avec des va-

riantes. On peut les classer en qua-
tre catégories principales : 1" les 

Mogrobis (les habitants de l'Ouest), 
ils sont de mœurs pastorales et peu 

travailleurs, on les traite de Chem-
inas, du mot Chems, qui signifie So-
leil, et que l'on peut traduire pat-

paresseux ; 2" ceux du Qherb (de 
l'Est), les Kahyles, ceux-ci sont ac-

tifs et industrieux, ils sont forgerons 

armuriers, cordonniers, brodeurs, etc 
Parmi les Kabyles on trouve sou-

vent des ingénieurs sortant de nos 

grandes écoles, des médecins, des 
avocats, etc. 

Les Kabyles ne pratiquent pas tout 
à iait la religion comme les autres 

et ont un dialecte que les autres 

arabes ne comprennent pas mais, par 
contre, les Kabyles savent au be-
soin parler l'arabe, 

3" Les Mozabites, habitants du Me-
zab, ils font le commerce des étoffes 

et des tapis d'Orient, parcourent les 

campagnes en caravanes, quelques 
fois aveç une centaine de chameaux. 

S'en retournent vers leur Mezab avec 
des chargements de céréales, de l'hui-
le et autres denrées ; 4° Les Toua-

regs qui habitent le Sahara. Ils sont 

nomades et vivent exclusivement sous 

la tente. Comme monture ils n'em-
ploient guère que chameau. Ce sont 
d 'ailleurs d'intrépides méharistes, 

aussi résistants que leurs chameaux ; 

vivent d'élevage et font le commerce 
des fruits exotiques. 

A cette population indigène, il faut 
ajouter les juifs indigènes qui vivent 

dans certaines contrées éloignées du 
littoral, à peu près comme les arabes, 
s'habillent comme eux et ne parlent 

que l'arabe. Ils sont généralement 

commerçants et pratiquent l'usure. 
Ces isréalistes qui étaient en quelque 
sorte des apatrides ont été faits fran-

çais en bloc en vertu du fameux dé-

cret Crémieux. Et ce n'est pas un des 

moindre griefs que les arabes font à 

la- France. Et il y a (de quoi ! 

Lorsque les Français arrivèrent en 
Algérie, ils . y furent suivis par un 

grand nombre d'étrangers, notam-
ment des Espagnols, des Italiens et 
des Maltais dont la moralité était 

quelconque. Il en est résulté un mé-

lange parfois assez bizarre. On trou-
ve des ménages hétéroclites. D'autre 
liait les descendants des premiers co-

lons français ne connaissent que peu 
île chose de la France oii la plupart 
n'ont jamais mis les pieds. 

Aux éléments étrangers, il faut 
ajouter l'appoint de la Légion Etran-
gère où il y a toutes sortes de natio-

nalités. Les militaires, après un cer-
tain . nombre d'années passées à la 

Légion obtiennent la nationalité fran-
çaise, quelques fois une retraite et 

tles petits emplois tels que garde 
champêtre, agent de police auxiliaire. 
On en trouve parmi les musiciens des 

dancings. Nous avons connu person-
nellement trois sociétés musicales di-

rigées par des anciens musiciens de 

la Légion, deux étaient italiens et le 
troisième était roumain. 

il n'est pas rare de trouver dans 

l'administration des fonctionnaires 

dont la famille était d'origine étran-
gère. . 

Enfin nous avons connu là-bas des 
villages où le Conseil Municipal en 
entier était d'origine étrangère, bien 

sûr, ils étaient tous naturalisés fran-
çais. 

En Algérie, certaines communes 

ont des annexes. L'administration y 
est représentée par un « adjoint spé-
cial qui fait partie du Conseil Mu-

nicipal de la commune chef-lieu, il 
tient l'Etat-Civil et donne des Ordres 

au garde champêtre. Nous avons été 

chef de posté pendant six. ans à Ma-
rengo qui avait deux annexes : De-

saix, à six kilomètres et Montebello 
à quatorze kilomètres. L'adjoint spé-
cial de Montebello était l'ainé d'une 

famille d'espagnol de sept enfants 

la plupart ne parlaient que J'espa-
gnol et baragouinaient l'arabe, lis 

étaient la terreur des arabes et nous 
eûmes, 'de par 'nos fonctions, à in-
tervenir plus d'une fois. 

Il existe souvent là-bas des agents 
d'affaire véreux qui vivent d'expé-

dients, entrainant les indigènes dans 

des procès où ces agents jouent le 
double jeu. Aux agents véreux, il 

faut ajouter des « Ratés », « des fils 

à papa » qui ayant acquis une certai-
ne instruction mais n'ayant pas pu 

percer, se considèrent comme des vic-

times de l'administration et groupent 
autour d'eux tous les mécontents. 

Il y a aussi en Algérie, des oligar-
chies agricoles qui ne jouent pas tou-

jours un rôle bien français et abusent 

souvent de la puissance que leur 
donne l'argent. Nous avons connu, 

dans la plaine de la Métidja, terre 

extrêmement fertile dont la végéta-
tion est luxuriante, un domaine entre 

Marengo et Montebello, exploité par 
un Anglais du nom de Cox, cet hom-

me arrivait à obtenir deux récoltes 
. de pommes de terre dans la même 

année. Une autre était située dans 

la commune de Bourkika et la troi-
sième à. Amend-el-Ain. Ces deux der-

nières exploitations produisaient en-

semble près de cent mille hectolitres 
de vin. Elles appartenaient à la Com-
pagnie de Jésus. 

Le tableau que nous venons de 
brosser montre le vrai visage de l'Al-

gérie et donne une idée des causes 
du malaise de ce pays sans qu'il 
soit besoin d'insister. 

M. le Ministre de l'Intérieur vient 

de faire un voyage d'information en 
Algérie, il aurait dit qu'il a tout en-

tendu, tout vu. Et cela dans un délai 
de temps très court. 

Nous pensons, quant à nous, que 
le Ministre n'aura entendu ou vu que 

ce qu'on aura bien voulu laisser voir 

et entendre. Il a entendu quelques rfe 

ches colons, quelques riches fellahs, 
quelques Caïds bien côtés en mal <fc 
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décorations. II a sans doute visité 
Alger fa Blanche, son boulevard 

front de mer et l'horloge monumen-
tale dont les aiguilles ont deux mè-
tres et deux mètres cinquante. Il 
aura vu Blida, la ville des roses, 

avec son boulevard Trumelet, dont 
les platanes en bordure sont rempla-

cés par des orangers. Il aura vu 

Oran, et la basilique de Santa-Cruz,-
pelerinagc si cher aux espagnols. Il 
a enfin visité Constantinc et. le rocher 

de Ciria. Si nous avions été chargé 

de diriger la caravane de l'illustre 

visiteur, nous l'aurions emmené à 

Bou-Sada, à Boghar, à Ammi-Moussa 
à Zémdra, à Tiaret, etc... La il au-

rait vu un décor moins brillant; 

Ce qu'il faut en Algérie : une ad-
ministration ferme et juste dirigée 

par un Gouverneur Général dé la 
trempe des Laferrière, Jounart, Lu-

taud, que nous avions connus et tout 

reviendra dans l'ordre normal. 

Mais de grâce, qu'on ne crie plus 

l'Algérie aux Algériens et autres ba-
livernes. L'Algérie fuit aujourd'hui 

partie intégrante de la France ; am-
puter la France de l'Algérie serait 
d'une gravité incalculable. 

A. SAURY. 

S P C) ]R T S 

PI DALI SISTI R( iNN'AISi; 

Morénas enlève le Challenge Leone 

'Après une matinée de pluie torren-

tielle ci le temps indécis jusqu'à 1 I 

heures, le départ fut donné à 15 heu-
res précises à 13 coureurs seulement, 

une course ayant lieu à Gap et une 

à A'x -
Mais si le « Léone » n'a pas eut 

la quantité, il y avait la qualité. 
Après un départ monotone oii tous 

les hommes se surveillent, la prime 

à 12 kms, au Poët, déclenche la ba-

garre et Léone Antoine passe en tê-

te. A Rourebeau, Milési part seul 

dans le veut. Tentative un peu trop 

prématurée. Il passera seul, à La 
Saulce et à Gap de justesse où il 

s'adjugera la grosse prime offerte 

par M. Léone, donateur du challenge. 
Milési sera rejoint dans la côte de 

la Fressiiiousse par ' le peloton de 

tête et nous ne le reverrons plus 
jusciu'à l'arrivée. 

Dans cette côte se fait une sélec-

tion, trois hommes se détachent : 
Bonnet, Léone A., Léone T. Derrière 

Chastel. Morénas et Léone J, chas-
sent et parviendront à rejoindre, 

après Serres. Léone Thomas lente sa 

chance et il a bientôt 50(1 mètres 

d'avance, mais dans la côte du Nine 
pris' par la faim, il s'effondre. 

Nous filons vers l'arrivée qui don-

no les résultats suivants : 

1er Morénas (P.S.) ; 2e Bonnet R. 

(Marseille) ; 3e Léone A. (P.S.) ; 
le Léone |. (P.S.) ; 5e Léone T. 

(P.S.).; 6e Chastel (P.S.) ; 7e Késa-

ri; 8c Milési; 9e Mario; 10e Born-

ais : lie Derupty. 
La course de vitesse des juniors 

fut gagnée par TojUrniaire Marcel 

devant Morénas et David. 

La course en ligne est revenue à 
Morénas. 2e Badet, 'Je Tourniaire, 

•le David, 5e Banou. 

Grand PRIX de ia REPUBLIQUE 

doté de 25.000 francs de prix 

Le Comité des Fêtes de Sisteron 

et la Pédale Sisteronnaise ont mis sur 
pied le Grand Prix de la République 

le 13 Juillet, sur un parcours spec-
taculaire pour le public, sans grosse 

difficulté pour les coureurs, circuit 
roulant bien fait pour les rouleurs 

et les sprinters qui pourront s'adju-

ger les nombreuses primes prévues 
à chaque passage. 

Des prix spéciaux sont réservés 

aux coureurs Bas-Alpins ainsi que les 
4e catégorie et débutants. Nul doute 

que cette course obtienne auprès du 
public le plus grand succès et cela 

grâce au Président du Comité des 
Fêtes et de la P. S. 

Le circuit du Signavoux a du être 

abandonnée, la descente étant impra-
ticable. La réfection s'impose et sou-

haitons que l'an prochain nous au-

rons un circuit de tout premier ordre. 

SISTERON- VELO 

TOURNOI DE SIXTE NOCTURNE 

Le Dimanche 29 Juin, sur le Stade 

Municipal, se déroulera un grand 
Tournoi de Sixte Nocturne ouvert 

à toutes les équipes de la région. 
Les inscriptions sont reçues dès à 

présent au siège. Le tirage au sort 

se fera le Mercredi 25 à 21 heures. 
De nombreuses coupes seront en 

compétition; 

CHRONIQUE LOCALE 
/-BAL 1000 

DU QUADRILLE SISTERONNAIS 

Répondant aux désirs si souvent 

exprimés par les danseurs d'âge 
moyen que déconcertent les fox-trott 

et ies rumbas, le Quadrille Sisteron-

nais organise, pour le Samedi 21 

[uin, à 21 heures, dans la cour de 
la Pouponnière, rue du Jalet, un 

Grand Bal en plein air avec le con-

cours de l'orchestre du Boumas. 
Celui. ci jouera les vieux airs des 

danses de jadis, tels qu'on les enten-
dait aux bals d'autrefois sur la Pla-

ce de la Mairie. On dansera exclu-
sivement des polkas, inasurkas, skot-

tisch, valses et quadrilles. 

Au cours de cette soirée, la jeunes-

se, en costumes anciens, chantera et 
exécutera le Quadrille et autres vieil-

les danses. On terminera par une fa-

randole endiablée. On entendra éga-
lement quelques-uns île nos meilleurs 

chanteurs Sisteronnais qui se pro-

duiront en intermède. 
Une buvette avec buffet bien gar-

nie, permettra de se rafraîchir agréa-
blement dans l'intervalle des danses. 

L'entrée générale est fixée à 30 1rs 

par personne. 
Nul doute que les danseurs un peu 

mûrs ne viennent revivre Samedi les 

joyeuses soirées de leur jeunesse. 

L'attrait de cette rétrospective sera 

non moins vif pour les jeunes dan-
seurs qui apprécieront certainement 

le charme de ces» pas anciens qu'ils 

ne connaissent que par oui-dire. 

C. G. A. - Les bénéficiaires de 

l'essence-roulage ,de Juin dont la 
liste est affichée dans le hall de la 

Mairie, sont priés de retirer leurs 

bons au plus tôt. 

QUINZAINE LAÏQUE 1947. 

Celle année comme les années pré-

cédentes, une grande quinzaine Laï-
que, avec le concours de la Société 

du Sou des Ecoles Laïques de Sis-

teron, sera marquée par .diverses ma-
nifestations artistiques et récréatives. 

Deux sorties pour les enfants ayant 
terminé cette année leur instruction 

primaire sont prévues pour la fin 

du mois de Juin. 

Le jour de la kermesse organisée 

par les Eclaireurs de France, c'est-à-
dire le () Juillet 1947 et qui se dé-

roulera sur le Stade Municipal, sera 

présentée au public titre grande expo-
sition de travaux, de dessins, de 

peinture, de couture, de broderie, etc. 

exécutés par les élèves de nos- écoles 

publiques. 
. D'autre part, la Société du Sou des 

Ecoles Laïques offre, le S Juillet en 
matinée, à tous les enfants, une sé-

ance de cinéma gratuite avec un pro-
gramme de choix. Le même program-

me sera donné lcunême jour en soi-

rée à la population moyennant le 
prix d'entrée modique de 10 francs. 

Le corps enseignant et la Société 
du Sou des Ecoles comptent sur le 

concours de tous les amis de l'Ecole 

pour la pleine réussite de cette quin-

zaine laïque tant au point de vue 
moral que financier. 

LE COUP DE FUSIL . • 

Sous le beau ciel de la Provence 

Se cachent souvent de beaux coins 

Où les gourmets y font bombance, 
Et qui sont fréquentés de loin. 

J'en ai rapporté éette histoire, 

Qu'un jour un pêcheur me conta. 
Cela se passait,' c'est notoire, 

Dans un village du Comtât : 

Un Général et sa famille 

Etaient de passage par là. 
Trouvant la région si gentille 

Décida d'y prendre un repas. 

Le grand air pur avait du reste. 

Aiguisé à tous l'appétit ; 
Ils se promettaient, sans conteste 

De bien diner, grands et petits. 

Ils avisèrent en la bourgade,-

L'unique café-restaurant 
Qu'à l'issue d'une promenade 

De dénicher ou est content. 

L'hôtesse brave paysanne 

Leur promit un menu extra : 
Œufs sur le plat, truites persanes. 

Fruits élu jardin, eteetera. 

Le Général et sa famille, 
Enchantés, s'étaient délectés, 

Bien mieux que dans la grande ville, 
Et de payer, il s'apprêtait. 

A la vue de la douloureuse, 
Qui lui parut exagérée, 

Dit à l'hôtesse un peu honteuse: 

Vous me prenez pour un Anglais . 

Passe pour les truites, ma chère, 

Mais pour les œufs... quelle cherté ! 
Ils- ne sont pas rares, j'espère. 
On en trouve de tous les côtés. 

L'hôtesse lui répond darc dare, 
Sans se troubler plus qu'il ne faut : 

Ce n'est pas les œufs qui sont rares, 
Ce sont plutôt les Généraux », 

SAPEURS-POMPIERS. - La sub-
division des sapeurs-pompiers de la 

Ville rappelle au public le signal de 

la sirène : 1 coup "feu de cheminée; 
2 coups commencement d'incendie ; 

3 coups incendie grave ou départ 

pour l'extérieur. 

VARIETES-DANCING. Nous 

rappelons que demain Dimanche, à 

21 heures, dans la salle des Variétés 

se tiendra la grande Nuitée Dansante 
organisée par la classe 47, avec le 

concours du « Baby's Jazz ». 

VARIETES-THEATRE. C'est 

Lundi 23 Juin, à 20 h. 45, que le 
public aura le plaisir d'applaudir aux 

Variétés-Théâtre, Gorlett et Mireille 
Ponsard dans une revue Marseillaise 

Le Millionnaire de la Canebière >) 
avec 25 artistes de premier ordre 

et 5 décors. 

La location des places est ouverte. 

DE GARDE cette SEMA IN lî 

Pharmacie Charpenel. 
Docteur André. 

A VENDRE : 

Libre elès à présent, locataire sorti 

jolie MAISON forestière côté Ville 

indépendante de la Villa Signavous 
6 pièces, 2 remises, dépendances, ré-

servoir inépuisable, accessible à l'eau 
de la Ville. 

S'adresser, 07, Rue Droite, au cor-
ridor, à SISTERON. 

•^^■*.-^%.-*--^-%^-^%.-%^%. 

FORMATION PREM1LITAIRE. -

Classe 1948. — Les jeunes gens de la 
classe 1948 appartenant aux cercles 

de Sisteron, La Motte et Turriers, 
sont convoqués à l'examen de forma-
tion Prémilitaire qui aura lieu à Sis-

teron, le Jeudi 20 Juin 1947, sur le 

Stade Municipal. Présence indispen-

sable de tous les jeunes inscrits à 
partir de S h. 30. Prière de se munir 

de son équipement sportif individuel. 

L'examen se déroulera suivant 

l'horaire ci-après : 8 h.. 30, formation 
des équipes de travail ; 9 à 12 h., 

Brevet Sportif Populaire ; 14 à 16 h., 

Parcours 300 mètres avec 10 obsta-

cles à franchir. 
Il est rappelé aux jeunes inscrits 

que cet examen clôturera leur saison 

d'entraînement et permettra de ré-
compenser les plus méritants par des 

•bourses de camps de vacances (mon-
tagne ou mer) des médailles, du ma-

tériel sportif individuel, et par eles 
facilités accordées dans le choix de 

son arme, de sou unité et de sa gar-

nison lors de son incorporation mi-
litaire, 

Cette présente note tient lieu de 

convocation individuelle. 

Spectacles de la Semaine 

VARIETES- CINEMA 

Actualités - Documentaire 
et Fernandel dans un film comique 

LE COQ DU REGIMENT 

CASINO -CINEMA 

Actualités Documentaire 
et urïi-grahd film 

MARIE LA MISERE 

II. A ETF̂ TrrôUvTrTune bouée 
de baigneur, une serviette éponge, 
tin bracelet enfant. 

Prière de réclamer ces objets au 
Secrétariat de la Mairie. 

LA KERMESSE 

DES ECLÀ1REURS DE FRANCE 

C'est le 5 et 6 Juillet qu'aura lieu 
à Sisteron le grande kermesse orga-

nisée par le groupe local. 
Celle-ci aura lieu sur le Stade Mu-

nicipal le Samedi 5 Juillet en soirée 
à partir de 21 heures, et le Dimanche 
6, à partir de 16 heures en raison 
de la chaleur. 

Nous savons que la kermesse élu 

mois prochain est l'objet des soins 
les plus attentifs de la part de ses 
organisateurs et promoteurs et elle 

est appelée à connaître assurément 
un grand succès. 

Le programme est le suivant : 
Samedi' 5 Juillet : à 19 h. 30, Ac-

cueil des groupes de Digne, Lara-

gne et Manosque ; à 21 h. 30, Repré-
sentation théâtrale et cirque par les 
quatre groupes Eclaireurs. 

Dimanche 6 : à 16 h., Ouverture 
et visite officielle de la kermesse du 

Camp exposition et du Stand de l'Ar-
tisanat par le bureaii départemental 
des A.D.E.F. ; à 17 h., Concert 

par la Musique de Laragne et des 

Eclaireurs ; à 18 h., Jeux, divertisse-
ment, "Quadrille Sisteronnais, con-
cours de tir ; à 21 h. 30, Grand Bal 
avec le concours du Négrita Jazz 

au grand complet. Bataille de confetti. 
Pendant toute la durée de la ker-

messe : Fête Foraine. 

Le Comité décline toute responsa-
bilité en cas d'accident. 

Belle situation immédiate pr vente 
directe en culture de la région d'ali-

ments pr le bétail. Produits de qua-
lité. Livraisons rapides. Ecr. Sté 

MONAC. 34, Rue du Louvre, PA-

RIS G"). 

Bons 
de la Reconstruction 

Le Gouvernement vient de prendre 
les mesures nécessaires pour ramener 
dès cette année, les dépenses cou-

rantes de l'Etat, au niveau de ses 

ressources normales. . 
Cet équilibre -constitue une étape 

importante dans la voie du redres-
sement financier. 11 en résulte que 

l'Epargne nationale, dont dépend la 

reconstitution du potentiel économi-
que du pays, ne servira plus, en au-
cun cas, à combler un déficit de 

fonctionnement des services publics. 

Les Bons de la Reconstruction, 

dont l'émission a commencé, donnent 
aux souscripteurs une garantie plus 

précise encore : les fonds recueillis, 

déposés au Crédit National en atten-
dant la Caisse Autonome qui , sera 

chargée du financement des investis-
sements publics, seront affectés uni-

quement aux dépenses de la Re-

construction. 
Les Bons de la Reconstruction sont 

à 3 ans d'échéance et portent intérêt 

au taux de 2.50 °/° l'an. Comme 

cet intérêt est payé d'avance, com-

me le prix d'émission est de 925 frs 
pour 1.000 frs de valeur nominale, 
les bons rapportent effectivement 

8,10 <>/" en 3 ans, revenu net de tous 
impôts (y compris l'impôt général). 

Les Bons de la Reconstruction 

seront admis à tout moment, en 

souscription, de n'importe quel 

emprunt émis, pour les besoins 
de la Reconstruction, par l'Etat, 

par le Crédit National ôu par des 
groupements de sinistrés. 

Les porteurs, tout en restant 

dans l'anonymat, pourront se ga-
rantir contre les risques de perte, 

de vol, de destruction, grâce à un 
procédé nouveau de domiciliation, 

appliqué ici pour la première fois. 

Souscrire aux Bons de la Re-

construction, c'est, participer active-
ment au relèvement de la France en 

faisant un placement commode et 

avantageux. 
On se renseigne à la Banque, à 

la \Poste, chez le Notaire, chez les 

Comptables du Trésor, etc.. 

du 13 au 20 Juin 1947 

Naissances : Augustin François 

Touche, maternité. — Danielle Hélè-

ne Marcelle Riogerge, maternité. 
Publications de Mariages :' Robert 

Louis Marie Mégy, pâtissier, domi-

cilié à Sisteron, résidant à Castel-

lane et Geprgette Renée Tardieu, s. 

p., domiciliée à Castcllane. — Jérô-
me Edmond Kieny, employé d'usine 

domicilié à lllzach et Cécile Rose 
Emilie Durbec, sans profession, dp-

miciliée à Sisteron. 
^^%^^.^^^^^^%^^%^%^»^^%< 

ARBORICULTEURS ! ! 

Vous avez traité soigneusement 
vos arbres en hiver ! Ne vous laissez 

pas attendrir par une belle floraison 
prometteuse ! Les insectes veillent. 

11 vous reste à effectuer dès la chute 
des pétales sur VOS ARBRES A 

FRUITS A PEPINS le premier trai-
tement contre le ver du fruit. En 

toute confiance consultez la Société 

« Les Emballages de la Durance » 
qui vous fournira tous les renseigne-
ments nécessaires pour vous aider 

à obtenir des fruits qui se Vendront 

bien. 

Voyez nés produits à base d'arse-
nic ^et comparez nos prix. 

« Les Emballages de la Durance » 

La Cazette à SISTERON — Tél. 15 

(I 

CHASSEURS ! !... 

d'aujourd'hui au 15 Juillet 

apportez votre vieux ploiriljj 

CHABAUD Frères 

Articles de Chasse et de. Pêche 
Rue Droite - SISTERON 

qui vous donneront en. échange di 
plomb pour la chasse. 

ENTREPRISE GENERALE 

D'ELECTRICITE 

Vente — Installations — Réparations 

C. FIASTRE — SISTERON 

Exposition et Vente: 22, rue Saunerie 

Entrepôts et Ateliers : 

Route de Marseille 

Cuisinières - Réchauds - Radiateurs 
Chauffe-Eau — Frigidaire 

Agences Thomson, Sholtés, C.RE 
Electro . Pompes GUINARD 

Lustreric — Lampes Fantaisies 
T. S. F. 

Installation Ordinaire et de Luxe 

Ville et Campagne 

lif MEUBLES SIMON 
83 • 85-87 : ■' ^gïtS?"" 

AV.C
1
.«PEUETAN ■Hfo 

MARSEItlE 

BLANCHISSERIE MODERNE 

Teinturerie — Dégraissage , 

Travail rapide et soigné 
par professionnel 

LIVRAISON SOUS HUITAINE 

S'adresser : 

Chapellerie-Chemiserie TORREANO 

Rue Droite — SISTERON 

Pour rechercher l'eau 

Pour creuser les puits 

Pour creuser les galeries 

une seule adresse 

Louis MEYSSONNIER 
puisatier 

La Baume — SISTERON 

Prix raisonnables — Travail rapide 

Pour |e tirage 

de vos photos 

DROGUERIE 

paul 

bernard 
63, Rue Droite SISTERON 

Camions disponibles 
Pour tous renseignements s'adresser 

GARAGE MODERNE 

Francis JOURDAN 
Avenue de la Oare — SISTERON 

ARBORICULTEURS ! 

pour toutes vos plantations 

adressez-vous aux 

PEPINIERES du BUECH 

MISON (Basses-Alpes) 

Scions et Quenouilles de Poiriers el 

Pommiers disponibles. 

Catalogue et Prix sur demande. 

Sisteron — Imprimerie LIEUTIER 

Le Gérant: Marcel LIEUTIER 

Le Passager. — Gomment fais-tu 
pour rouler avec des pneus 

neufs. 

Le Chauffeur. — Dès qu'ils sont 

usés, je les fais 'regommer 
au GARAGE MODERNE, 

chez Francis. 

© VILLE DE SISTERON


